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Suivi des populations d’oiseaux locaux 

Holtzwihr Hiver 2008/2009 

Rapport d’activités : 

 

Une palette de couleurs à lui tout seul : étourneau sansonnet 

Même lorsque l’on respecte un protocole depuis plusieurs saisons, on n’est pas à l’abri de surprises bonnes ou 

mauvaises, bien entendu, les bonnes étant les plus belles. Pour l’hiver 2008/2009, à chaque session, le même 

métrage de filets sera ouvert sur 4 sites ; 96 mètres dans le verger, rue du Général de Gaulle, 66 mètres dans le 

verger, rue de Houssen, 48 mètres dans le verger, rue de la Choucrouterie et enfin 21 mètres autour des mangeoires, 

chez Estelle et Patrick, rue Principale. Au total donc, 231 mètres de filets par session. Ce chiffre est à mon avis le 

maximum de ce qui peut être ouvert sans que cela ne devienne trop difficile, voire impossible à gérer. 

Météo : 

L’automne 2008 restera plutôt beau et sec jusqu'au début novembre. L’hiver s’installe de plain-pied avec de fortes 

chutes de neiges sur les sommets dès la mi-novembre. Ouverture des stations de ski vers le 20. Début décembre, les 

chutes de neige arrivent en plaine. Remontée des températures peu avant Noël pour mieux retomber après, souvent 

le thermomètre passe la barre du 10° en dessous de 0. A partir de fin janvier et durant tout le mois de février, 

alternance de passages froids et de redoux. Etrangement pour le mois de mars on peut reprendre au mot près ce que 

j’ai écrit pour 2008 : « Mars fut perturbé par beaucoup de vent la première semaine puis par la chute des 

températures dans la 2
ème

 quinzaine. » 

Résumé : 

Montage des mangeoires avec l’arrivée de la vague de froid mi-novembre. Début décembre, arrivent sur les 

messageries des bagueurs et ornithologues des nouvelles annonçant l’arrivée sur le Nord de notre pays de vagues de 

pinsons du Nord, de sizerins et autres jaseurs. L’Alsace ne semble pas avoir été touchée par ces vagues.  Les filets 

furent montés la veille de la première session qui eut lieu le 14 décembre. Ouverture des filets avant les premières 

lueurs du jour ; malheureusement très fort givre ce matin-là et ils vont givrer ouverts avant les premières tournées. 

Logiquement celles-ci furent calmes, les filets blancs comme un linge étant bien trop visibles. Mais cela va se gâter 
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vers 10h30. Les filets ayant dégivré, la grande masse d’oiseaux va se faire prendre en moins de 2 heures.  Par manque 

de pochons pour stocker les oiseaux, il faudra relâcher rue de Houssen entre 20 et 25 oiseaux et rue de la 

Choucrouterie une douzaine. Daniel et Anne affronteront le froid intense plus de 50 minutes pour vider les filets rue 

de Houssen. La dernière tournée ce jour-là se tiendra vers 14 heures afin de pouvoir baguer et relâcher tous les 

oiseaux avant la nuit. 

 

Brochette de gros-becs : de g. à dr. Jeune femelle, mâle adulte, femelle adulte 

Nicolas qui tenait une session de baguage à Riedisheim l’interrompra pour venir avec Laurent nous donner un sérieux 

coup de main. Gros merci à eux. Thibault et Pierre-Marie de leur côté vivront un scénario catastrophe « à vous 

dégoûter du baguage », parole de Thibault ; en effet, une famille promenant leur chien, voyant des oiseaux pris dans 

le filet et pensant qu’ils assistaient à un acte de braconnage, ne trouve rien de mieux à faire que de tenter de libérer 

les oiseaux sans avoir la moindre idée de comment s’y prendre; résultats, quelques oiseaux n’ont pas survécu à leur 

inexpérience et beaucoup d’autres se retrouvent emmêlés comme pas possible. Depuis, un grand panneau 

d’information orne ce filet visible depuis le chemin. Je m’en veux bien sur, mais aussi, suis aigri par le sans-gêne de 

ces «auto-justiciers ». Ce filet est monté depuis 4 ans et jamais quelqu’un n’a eu un tel comportement. 239 nouvelles 

bagues ont été posées ce jour-là. Avec le contrôle de 10 oiseaux et avec les 35 oiseaux relâchés, cela fait plus de 280 

oiseaux passés entre nos doigts ; c’est le plus gros chiffre depuis le début du baguage à Holtzwihr.  Gwennaëlle, une 

« petite nouvelle » dans l’équipe Ornis fera merveille ce jour-là par ses capacités et sa motivation. Côté captures, la 

plus belle surprise vient de la rue de Houssen sous la forme d’une pie-grièche grise, oiseau très rare en Alsace, visiteur 

hivernant à peine plus courant. Pour le groupe Ornis, c’est la 2ème capture en quelques mois et les 2 seules captures 

au niveau national pour 2008. Autres espèces rares prises ce jour-là, la mésange nonnette et le roitelet huppé. Pour 

les espèces courantes, on note la confirmation de la tendance des années précédentes : lors de la première session 

ont été capturées 50% des mésanges charbonnières de l’hiver 2008/2009. Dernier chiffre étonnant pour cette 

session, la capture d’un seul pinson du Nord. Côté contrôles, la situation est proche de ma petite phrase du rapport 

2007/2008 : seulement 10 contrôles sur les 4 sites malgré les 1007 oiseaux bagués l’hiver précédent contre 6 

contrôles sur 3 sites lors de la première session en 2007 pour 286 prises l’hiver 2006/2007.  Seconde session : le 3 

janvier. La nuit promettant d’être des plus froides, je craignais le givre sur les filets enroulés. Comme il ne m’était pas 

possible de monter tout le dispositif avant le lever du jour, j’ai tenté une expérience peut-être unique dans le petit 

monde des bagueurs français, j’ai enveloppé les filets montés mais enroulés dans de la cellophane. Expérience 

concluante mais certainement pas à pérenniser. « Seulement » 136 nouvelles bagues posées ce jour-là. A noter un 

passage de pics : 1 pic vert, rue de Gaulle, et 8 pics épeiches, rue de Houssen. 8 épeiches en quelques heures, cela 
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ressemble à de la migration ou tout du moins à un mouvement type erratisme. Autre signe d’erratisme, la capture de 

13 moineaux domestiques, rue Principale, la vague de froid persistant chassant ces oiseaux  vers le centre du village. 

Au chapitre des raretés, fut capturé ce 3 janvier une espèce qu’on ne note quasiment jamais près des mangeoires, le 

pipit farlouse. Le froid a, là-aussi, dû lui faire changer ses habitudes d’hivernage dans les champs et chaumes. Autre 

rareté, mais pas une première, l’accenteur mouchet et 2
ème

 capture en 2 sessions d’une mésange nonnette. Capture 

d’un gros-bec, le premier depuis 3 ans, le premier pour cet hiver, beaucoup d’autres allaient suivre. Situation quasi 

inexplicable pour le pinson du Nord qui ce jour-là ne fut pas capturé. Côté contrôles, rien de particulier à signaler.  

 

Quand l’attention rencontre la concentration 

Une semaine plus tard, suite à un problème de santé, nous avons passé la journée chez mon père, j’en ai profité pour 

monter les 96 m de filets de la rue de Gaulle. 14 nouvelles bagues furent posées mais aussi 13 oiseaux contrôlés. La 

session plénière suivante eut lieu le 25 janvier. Un léger redoux aurait pu tenir éloignés les oiseaux des mangeoires, 

mais loin s‘en faut, 119 nouvelles bagues furent posées ce dimanche. Carton plein, rue de Houssen, avec 19 merles 

noirs sur les 22 pris ce jour-là.  Au chapitre des raretés, on peut noter 3 tourterelles turques, 3 gros-becs et 1 mésange 

à longue queue. L’arrivée d’une petite vague de pinson du Nord s’est soldée par la capture de 6 individus. Encore 2 

« nouveaux » pics épeiches pris rue de Houssen mais aussi 2 étourneaux sansonnets. Avec 31 contrôles, nous 

dépassons largement les chiffres de la fin janvier de l’hiver passé, ce qui tendrait à prouver que le froid a fixé les 

oiseaux sur Holtzwihr. La très bonne surprise de cette session vient d’une mésange bleue portant une bague 

lithuanienne. Chaque bagueur rêve de contrôler des oiseaux d’autre sites voire étrangers mais là, pour une première, 

on fait très fort. Curieux de voir ce que nous apprendrons les données de baguage. Fin Janvier, je reçois du CRBPO 

l’information qu’un moineau domestique bagué par mes soins a été « retrouvé » à Holtzwihr. Sous retrouvé, 

j’entends l’oiseau a été « r »apporté par un chat. Bien sûr, la nouvelle de la mort d’un oiseau est toujours affligeante 

mais pour nous bagueurs, le fait qu’une personne ait eu le reflexe de renvoyer l’information et le numéro de la bague 

au CRBPO reste un très bonne nouvelle. Un grand nombre d’oiseaux bagués finissent dans les griffes des chats 

domestiques mais trop rarement l’info est transmise. Dans mon cas, j’ai eu la joie et le plaisir de pouvoir inviter le 

jeune Jérôme Loberger, l’information venant de lui,  à venir assister à la session de baguage suivante le 15 février afin 

de pouvoir le remercier personnellement. La session fut marquée par un nombre « record » de gros-becs, 15 

individus. Ajoutez à cela 1 femelle épervier et vous comprendrez que les doigts des bagueurs et aides-bagueurs s’en 

souviennent encore. Capture de la 3ème mésange nonnette et du 2ème accenteur mouchet pour cet hiver. Alors 

qu’on le voyait régulièrement à côté des filets rue de Gaulle, c’est dans le verger, rue de la Choucrouterie que fut pris 

le seul troglodyte de cette saison. Côté contrôles, l’hiver dernier, la session de la mi-février avait vu le contrôle de 49 

oiseaux, cet hiver ce chiffre sera de 29. La session du début mars fut perturbée par un vent assez fort qui laissait 
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flotter les filets et les rendait plus visibles. Le chiffre de 61 bagues posées et 21 contrôles est, dans ces conditions, 

honorable. Le retour des premiers migrateurs a été marqué par la capture d’une grive musicienne, d’un bruant jaune 

et de 3 chardonnerets. L’élément marquant, ce jour-là, fut la capture, rue de la Choucrouterie de pas moins de 10 

gros-becs. Capture d’un 3ème accenteur mouchet. Autre signe du retour du printemps, le contrôle dans le filet qui a 

vu son baguage d’un étourneau sansonnet bagué début mars 2008, Il semble que l’on soit bien en présence d’un 

nicheur local. La vague de froid qui enveloppa l’Alsace mi-mars laissa de bons espoirs  pour une dernière session le 29 

du mois. Espoir « récompensé » par la capture de 161 oiseaux non bagués et le contrôle de 22 autres. Nouveau 

« record » dans la capture de gros-becs avec 17 individus, à quoi il faut rajouter le contrôle d’une femelle baguée 

précédemment cet hiver. Cette session vit également une première pour le baguage à Holtzwihr : la capture d’un 

pouillot fitis. Ce n’est en Alsace rien de bien particulier mais, c’est le premier migrateur transsaharien pris dans le 

cadre de ce programme. Le fitis est probablement l’espèce migratrice au long court la plus précoce et sur son chemin, 

il croise encore quelques « nordiques ». La capture de 2 rougequeues noirs est normale pour la saison, la capture de 

21 serins cini par contre beaucoup moins. La vague de froid a dû les surprendre dans leur migration et, en attente de 

conditions plus favorables, ils se sont regroupés autour des mangeoires.  Le baguage de 5 rougegorges en une seule 

session et d’une 5ème tourterelle turque pour cet hiver peut également être mis à l’actif de la vague de froid.  Les 

mésanges, quant à elles avaient bien quitté leur quartier d’hivernage, plus que 7 individus bagués et 3 contrôlés en 

cette fin mars. Gros score de verdiers avec 89 bagués soit 1/3 de tout ceux bagués cet hiver, à quoi il faut ajouter 15 

contrôles.   

 

La rareté de la saison : Pie grieche grise 

Bilan : 

Cet hiver ont eu lieu 6 sessions aux mêmes dates que l’hiver précédent qui avait vu le baguage de 1007 oiseaux de 25 

espèces. Avec 859 de 28 espèces différentes (tableau 1), l’hiver 2008/2009 est un « bon cru ». L’ouverture 

permanente d’un 4
ème

 site rue Principale a apporté son lot d’enseignements, de pistes. Pour la 4
ème

 année 

consécutive, l’espèce la plus baguée fut le verdier mais avec des chiffres bien inferieurs à ceux de 2007/2008 où il 

représentait 47% des captures contre 31% cet hiver. En 2ème et 3ème place, l’on retrouve comme par le passé les 

mésanges bleue et charbonnière mais dans l’ordre inversé. Ce que, pour la charbonnière, je décrivais comme « sautes 

d’humeur » l’année dernière devient la norme, plus de ¾ des oiseaux ont été capturés les 2 premières sessions, le 

nombre de contrôles ne variant pas grandement entre les sessions. La grande et la bonne surprise viennent des 

espèces situées en 4
ème

 place ; le gros-bec casse-noyaux avec 47 captures, tout simplement énorme quand on sait que 
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sur l’ensemble de la France en 2007 seulement 31 avaient été bagués, et le merle, pour lequel, avec 47 captures, on 

double le chiffre de l’hiver dernier et on multiplie par 10 ce chiffre par rapport à l’hiver 2006/2007. Faible score des 

moineaux; friquet à peine la moitié et domestique 1/3 en moins; ils savent bien « éviter » les filets mais ce n’est 

probablement pas la seule raison : à surveiller. Le beau score des pics épeiche est dû à la session du 3 janvier. Après 

une bonne année pour les pinsons, nous voici de retour à une année normale, le gros groupe de verdiers de l’hiver 

dernier semble avoir fixé leurs cousins les pinsons. Pic de capture pour les rougegorges peut-être dû à la vague de 

froid : décidément cette espèce reste imprévisible. Intéressantes les captures de 3 mésanges nonnettes et 3 

accenteurs mouchets.  Coté contrôle (tableau 2), le marquage de 1007 oiseaux l’hiver passé n’a pas eu d’influence sur 

le nombre de contrôles cette année, ce à quoi je m’attendais un peu. L’augmentation du nombre de sites de capture 

expliquerait l’augmentation de la proportion entre le nombre de nouvelles bagues et les contrôles.  Après le 4ème 

hiver, on commence à rencontrer quelques oiseaux bien connus de nos « services », le tableau 3 donne un aperçu de 

quelques fidèles. 

 

Tout le monde sur le pont : de g a dr : Aurélie, Thibault, Marc et Nicolas 

Perspectives et avenir : 

Un protocole qui fonctionne bien n’a pas à être changé, surtout si l’on veut dégager des tendances et chiffres 

exploitables. J’en parle depuis 2 années, le filet projeté semble être un complément intéressant et devrait enfin être 

testé cet hiver, un essai l’hiver dernier ayant raté pour cause de distance de réception du boitier de commande. Un 

travail avec les écoles du village serait le bienvenu mais, lors de sessions bien remplies comme celles de ces dernières 

années, difficile à réaliser. A voir s’il n’est pas possible de faire une session spéciale. Pour le reste ce sont la nature et 

des fois les humains qui dicteront leurs lots de surprise et la suite à donner.  

Remerciements : 

Là-aussi je ne peux que répéter ce que je dis depuis quelques années : sans un grand nombre de personnes, je ne 

pourrais rien faire, j’espère qu’elles ont autant de plaisir que moi. 

Grâce à sa bonne santé et le plaisir que la gente ailée lui apporte au quotidien, la pièce maîtresse est et reste mon 

papa. Sans lui, pas de mangeoire, pas de graines dans les mangeoires, pas de salle où manger, de chaufferie prête la 

veille de la session, pas de café et autres boissons à disposition au retour des tournées et la liste des tâches effectuées 
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est encore longue. Merci à sa compagne Maria qui est toujours là pour nous soutenir et pour donner un coup de 

main. Merci à Christian pour son engagement sans compter pour la nature. J’espère qu’elle te le rend un peu. Merci à 

Marguerite, Maxence et Thibault. 

 

L’oiseau d’or pour les allemands, le bruant jaune (Goldammer) 

Merci à Marie et Georgette pour la mise à disposition du verger, rue de la Choucrouterie durant toutes ces années. 

Merci à Valérie et Damien.  

Merci à Estelle, Patrick, Damien qui m’ont fait confiance et m’on permis de transformer l’essai de l’hiver dernier. 

Merci pour leurs sérieux coups de main lors du montage des filets, mais aussi au démaillage et secrétariat, merci aussi 

pour les clefs, pour les repas et mille et une autres choses. 

Côté aides-bagueurs, parmi les fidèles, merci à Thibault, Daniel, Anne, Pierre-Marie, Peggy, Catouche, Odile,  Roberto, 

Miky, Gabriel et Marie-Odile. Chaque année, le stage en Petite Camargue et les relations apportent leurs lots de 

« petits nouveaux », merci à Aurélie, Gwennaëlle, Sebastien, Laurent, Amandine, Estelle et Rémy (on espère que le 

bébé se porte bien). Grâce à votre soutien, les sessions ont toujours été des moments conviviaux mais aussi et surtout 

ont été réussies au niveau de la gestion des tournées, du secrétariat et de beaucoup d’autres choses. 

Merci à Bertrand pour son soutien au quotidien.    

Le bouche à oreille attire aussi de plus en plus de visiteurs et d’initiés, merci à eux pour l’intérêt qu’ils portent aux 

oiseaux. 

Et puis, merci à Danielle pour tout ce qu’elle m’apporte avant, pendant et après toutes ces sessions. Une page ne 

suffirait pas pour lister tous ses mérites.  

 


